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Le Rêve ...

Lorsqu'il m'a regardée, j'ai réellement cru que mon cœur s'était arrêté. C'était la première fois que j'éprouvais un tel sentiment. Mais, le fait de voir le nouvel Harry Robinson s'avancer vers moi et me sourire chaleureusement était quelque chose que je ne voyais que dans mon imagination. "Tu veux danser?" m'a-t-il demandé. "Ok," ai-je balbutié.

Lorsqu'il m'a pris par la main pour me traîner vers la piste de danse, j'ai senti que j'étais au paradis. "Est-ce réel, ce qui m'arrive?" me suis-je demandée.

L'anxiété mêlée de nervosité auxquelles j'étais habituée commençaient à se faire sentir au fin fond de mon estomac mais son sourire réconfortant a, comme par miracle, fait disparaître ces sentiments désagréables.

Cette représentation de lui et de moi, main dans la main, alors que nous dansions sur de la musique douce était restée gravée dans ma mémoire. Et, comme Sara et ses copines me considéraient avec envie, je me voyais être la plus fière de toutes les filles de 12 ans sur terre, à ce moment-là. 
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Soudain, le bruit qui a résonné dans mes oreilles était si assourdissant que le visage séduisant d’Harry que j'avais en rêve s'était évaporé en moins d'une seconde. J'ai ouvert les yeux et attendu quelques secondes, le temps de reprendre mes esprits. Une fois bien réveillée, j'ai été choquée. J'étais, en réalité, encore au lit, mon réveil sonnait, j'avais cours aujourd'hui. J'étais en train de rêver.

"Oh, NOOON!" ai-je hurlé. C'était le plus beau rêve de toute ma vie! J’aimerais tant me recoucher pour me replonger dans mon rêve!" Si seulement les rêves pouvaient se réaliser. Cette pensée m'a traversé l'esprit alors qu'à contre cœur, je sortais de mon lit en faisant une culbute. J'ai foncé droit vers la salle de bain, seulement la porte était fermée. Super! Il ne manquait plus que ça - encore mon frère dans les toilettes. Il me bat à chaque fois que je veux m'en servir! Il est pire que moi! Bon sang! Je ne savais pas que les garçons y passaient autant de temps! Je suis descendue lamentablement pour le petit déjeuner. "Ce sont les filles qui sont censées monopoliser les salles de bain, pas les garçons, que je sache ! Non ?" ai-je demandé à ma mère tout en engloutissant mes céréales.

Mon frère est ensuite apparu avec un tas de gel sur les cheveux et de l’après rasage qui puait. C’était enfin mon tour. Comme il ne me restait que cinq minutes devant moi, j’ai enjambé, en colère, une serviette trempée d’eau, qui se trouvait toujours sur le sol, avant de vite me retrouver sous la douche et de me préparer pour l’école.

Ce matin-là, après avoir pris place dans le bus de l’école, j’ai repensé au rêve qui m’était encore parfaitement net dans la tête. Oh que oui, si seulement les rêves pouvaient se réaliser ! Je serais la fille la plus heureuse au monde ! Mais, je savais qu’il n’y avait pas moyen que ça arrivait. Pour quelle raison est-ce qu’un garçon comme Harry Robinson voudrait me regarder et, encore moins, me proposer de danser ? Depuis qu’il était arrivé dans notre école quelques semaines auparavant, Il n’avait fréquenté que les endroits populaires aux garçons populaires et aux filles populaires – les demoiselles séduisantes, quoi. Le groupe dans lequel je mourais d’envie d’être mais je savais que c’était impossible. D’un air morose, je regardais fixement par la fenêtre alors que le bus s’arrêtait à l’arrêt, en face de l’école.




Les amis ...

“Salut, Julia!” m’a interpellé Millie. En levant la tête, j’ai vu ma meilleure amie courir vers moi, le sourire jusqu’aux oreilles. « Tu ne devineras jamais ! Maman est rentrée avec une guitare, hier soir. Et quand je lui ai dit que j’adorerais apprendre à en faire, elle est repartie en acheter une juste pour moi – comme ça, sans raison ! – C’est super ! Je commence à prendre des leçons cette semaine. »

« Ouah ! » ai-je répondu. « Tu as VRAIMENT de la chance ! ». Depuis toujours, je voulais apprendre à faire de la guitare. Mais mes parents n’étaient pas intéressés. « Tu fais de la danse, Julia ! », me répétait maman lorsque je lui posais la question. « C’est suffisant ! Les cours de musique coûtent très chers et nous n’avons pas les moyens de t’offrir autre chose. La danse suffit ! » disait-elle constamment. J’ai donc laissé tomber depuis longtemps.

J’étais contente pour Millie mais je ne pouvais m’empêcher de l’envier pour ça. Tout ce que Millie désirait, Millie l’obtenait. Et, on lui offrait même des choses qu’elle ne voulait pas ou qu’elle n’avait pas demandées. Elle savait que j’avais très envie d’apprendre à jouer de la guitare et là, comme nous avons un professeur de musique, c’était l’occasion ou jamais. Je ne cessais de lui en parler, ces dernières semaines. Manifestement, c’est elle qui va en profiter et pas moi.

Ce genre de chose arrive très souvent à Millie. C’est une très bonne amie à moi et tout mais il paraît qu’elle obtient toujours ce qu’elle veut. Et souvent, ce sont les mêmes choses que je désire moi-même. Je suppose que si tes parents sont riches et que c’est avec un énorme plaisir qu’ils t’offrent tout le temps des cadeaux, alors pourquoi pas ?

À la sonnerie, nous nous sommes dirigées vers notre classe. En m’asseyant silencieusement à ma table, j’ai repensé à Millie et à sa richesse. J’ai essayé de me convaincre que je n’étais pas jalouse mais c’était très difficile. 

“Tu es bien calme, aujourd’hui!” s’est exclamée Millie pendant la pause du matin. « Quelque chose ne va pas ? »

« Non, » ai-je répondu. « Je vais bien. Je suis juste un peu fatiguée, c’est tout.”

“Pourquoi est-ce que tu ne passerais pas chez moi, cet après-midi ? Je te montrerais ma guitare, » a proposé Millie. « Je suis sûre que tu vas l’aimer. »

« Oui, j’en suis certaine, » ai-je répondu d’un ton un peu trop sarcastique. J’ai ensuite senti qu’il fallait que je me contrôle. Je n’étais pas juste avec Millie. Le fait qu’elle ait été riche et souvent gâtée par ses parents ne me donnait pas le droit de la maltraiter. C’était une bonne amie et elle ne méritait pas ça. 

J’ai donc poursuivi : « J’aimerais bien passer chez toi, Millie. Je suis sûre que maman ne s’en fera pas tant que je rentre avant cinq heures. » Nous nous sommes donc mises d’accord là-dessus et je me suis mise à questionner Millie sur sa guitare et de son apparence. Alors que nous bavardions tranquillement, j’ai repéré Harry Robinson et ses amis et parmi le groupe, j’ai pu reconnaître Sara Hamilton et sa bande de copines. Bien évidemment, ils étaient tous ensemble. C’était les gens « cools », ceux qui ne se souciaient même pas de la présence de personnes comme Millie et moi. Et pourtant, ça ne me dérangeait pas.

Sara était encore nouvelle dans notre école le semestre dernier, une période qui a été très difficile pour moi puisqu’elle a profité de chaque occasion pour essayer de m’intimider. Les choses s’étaient, en réalité, tellement empirées que mon désir le plus fou était de changer d’école. J’ignorais que les gens pouvaient être aussi malveillants. Ce n’était que lorsque Mlle Jennings, la conseillère de l’école, m’avait aidée à avoir plus confiance en moi que je suis arrivée à empêcher ce harcèlement de continuer. C’est impressionnant de voir à quel point c’était efficace de simplement ne pas se laisser faire plutôt que d’être sans défense face à l’intimidation provenant de personnes comme Sara. Et depuis, elle n’est plus un problème. Plus pour moi, en tous cas ! J’ai pourtant remarqué qu’elle s’en était prise à d’autres filles depuis.

J’imagine que c’est le tempérament de certaines personnes. Celles qui manquent d’amour propre ont tendance à se valoriser en tentant d’avoir le contrôle sur les autres. C’est sûrement ce que Sara a essayé de me faire. Et maintenant que je prends du recul, je me demande comment j’ai fait pour supporter ça.

Je suis si soulagée de voir que ce problème fait partie du passé mais, même si je ne souhaite pas devenir l’amie de Sara, j’aimerais pourtant m’intégrer à cette foule de personnes « cools ». Harry est si séduisant ! Ce n’est pas étonnant de voir toutes les filles lui tourner autour. Toujours à ma place, je pensais distraitement au rêve que j’avais fait ce matin ... Jusqu’à ce que Millie vienne interrompre mes pensées : « À quoi tu penses, Julia ? Tu fais vraiment une drôle de tête ! »
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J’ai rougi puis je me suis détournée. Je n’ai pas parlé à Millie du béguin que j’avais pour Harry  et encore moins du rêve que j’avais fait de lui. C’était bien trop embarrassant ! T’imagine si elle le dit aux autres. Et si Harry l’apprenait ? Qu’est-ce que ce serait humiliant! Je serais la risée de toutes les troisièmes. Sara Hamilton et toute sa bande s’en tordraient de rire. Non, j’étais décidée qu’il valait mieux garder ce genre de chose pour moi.

En plus, Millie ne sait pas vraiment garder un secret. L’année dernière, elle avait dit à Kristy Richards que je ne l’aimais pas.  Je n’arrive pas à croire qu’elle ait fait ça. C’était tout à fait vrai que je n’aimais pas Kristy Richards. Elle était très possessive envers Millie et ne me laissait pas m’approcher d’elle. À chaque fois que j’essayais de m’intégrer, elle éloignait Millie de l’autre côté pour me garder à l’écart. Mais je ne voulais pas que Millie lui dévoile ce que je lui avais confié. Kristy a fini par éclater en sanglots. J’ai eu quelques soucis avec mon professeur qui pense que je n’ai pas été gentille avec elle. Elle ne me parle plus, depuis.

Et pourtant, j’aurais aimé me confier à Millie. Les meilleurs amis sont faits pour ça, non ? Mais Millie a beaucoup changé, ces derniers temps. Je sais qu’elle désire autant que moi faire partie de ce groupe de camarades si cools. Parfois, je pense même qu’elle préfèrerait être avec eux qu’avec moi. 

Certains apprennent à jouer de la guitare avec Mr Casey. C’est un très bon prof  et il est apprécié par tous les élèves. Je me demande si ce n’est pas la raison qui  pousse Millie à avoir des cours de musique. Ce serait l’occasion pour elle de faire partie de ce groupe de petit monde chic qui, eux, de leur côté, l’accepteraient plus facilement.

Mais je ne voulais même pas y penser. Ce serait terrible. J’ai donc redirigé mes pensées vers le programme de cet après-midi. Puis, inconsciemment, je me suis retrouvée en train de rire avec Millie et nous avons passé un bon moment ensemble. Ça faisait tellement de bien de ne penser qu’à nous en oubliant complètement l’univers qui nous entourait, y compris Harry Robinson. Juste Millie et moi, ensemble, entre meilleures amies. J’en ai conclu que rien ne devait perturber notre amitié.


Je veux être une Star ...
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“J’ai trop aimé la guitare de Millie!” pensais-je, allongée sur mon lit en essayant de m’endormir. L’après-midi passé ensemble chez elle avait été sympa, comme je l’avais prévu. Ça l’est toujours lorsqu’on est juste toutes les deux et personne d’autre pour nous déranger.

Lorsque Millie m’avait proposé sa guitare, je n’ai pas pu résister et très vite, j’avais compris la manière de jouer l’air d’une chanson simple. « Tu m’impressionnes ! »a commenté Millie. « Qui t’a appris à jouer ? »

“Personne,” ai-je répondu. “J’ai juste appris comme ça, toute seule. »

« Julia, c’est en toi, » m’avait dit Millie. « S’il y a bien une personne qui devrait s’y lancer, c’est bien toi. »

Je me suis tournée et retournée les paroles de Millie. J’en avais la tête saturée. J’aimerais tant apprendre à jouer de la guitare à la perfection. Les gens ont, plusieurs fois, remarqué que j’avais la musique dans le sang. J’adore danser et je suppose que je suis très douée pour ça. Mais, j’aime autant écouter de la musique et chanter aussi. Je me connecte souvent sur YouTube pour apprendre les paroles des toutes dernières chansons sorties. Apparemment, mon arrière grand-mère chantait et écoutait de la musique classique. Peut-être que je tiens d’elle. Ce qui est étrange, c’est qu’aucun de mes parents ne s’intéresse à la musique. C’est pourquoi, ils trouvent inutile de m’encourager dans ce sens.

« Tu dois te concentrer sur tes études, Julia ! Arrête de rêvasser et sois à jour dans tes devoirs ! » C’est le plus important, selon ma mère. Mais, à mon avis, dans la vie, il n’y a pas que l’école ! Il y a la danse, le fait de jouer de la guitare, Harry Robinson, ...

Je me suis retournée trente-six mille fois dans mon lit. Je me suis dit que je devrais arrêter de penser à des choses que je ne peux pas avoir. « Tu as tendance à être un peu trop rêveuse, Julia ! » m’avait dit maman  lorsque nous étions à table pour dîner un peu plus tôt, dans la soirée. « Tu dois apprendre à être plus réaliste et accepter qu’il y a des choses que tu peux avoir et d’autres, non. Et maintenant, finis de manger et monte faire tes devoirs ! »

Elle n’avait pas du tout envie d’en savoir plus sur la guitare de Millie, ni par le fait qu’on ait un nouveau professeur de musique très cool à l’école et que tout le monde a hâte d’assister à ses cours ...ou du moins, tous les élèves d’un certain rang.

Apparemment, Mr Casey pense même former un groupe de musiciens avec des élèves à lui. Ça serait génial !

Allongée, des visions défilaient dans ma tête, celles de moi sur le podium, jouant de la guitare et chantant pendant qu’Harry, du milieu de la foule, suivait chacun de mes mouvements avec le regard scintillant.

Il faut peut-être que je sois réaliste mais, après tout, ces rêves m’appartiennent et personne ne peut me les retirer ! C’était la dernière pensée que j’avais eue avant de m’assoupir.




Cesse de rêvasser, Julia ...

Le lendemain, à l’école, tout le monde parlait de cours de guitare. Des élèves de notre classe avaient déjà commencé à en prendre et en étaient extasiés.

Apparemment, Mr Casey enseigne la musique que ses élèves mêmes choisissaient, y compris tous les hits iTunes qu’on adore tous. Avant, on avait un professeur de musique différent. Il n’était pas très apprécié vu qu’il nous faisait des tas de cours de musique classique et de vieux chants dans une ambiance très scolaire qui ne plaisaient à personne. Et, qu’est-ce qu’ils étaient ennuyeux, ses cours ! Ce nouveau professeur est, au contraire, complètement original. En ce moment, des tas d’élèves sont impatients de s’inscrire à ses cours. Mr Casey propose également l’apprentissage d’autres instruments. Plusieurs participants espèrent vraiment former un groupe de musiciens. C’est le prof le plus cool qu’on avait jamais eu avant !
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Millie va avoir son premier cours, demain et cela la réjouit énormément. Je suis aussi très contente pour elle mais j’en suis toujours jalouse. Si seulement il y avait un moyen de me procurer une guitare. Je ne pensais qu’à ça (sans oublier Harry Robinson aussi). C’est pourquoi, j’ai beaucoup de mal à me concentrer en classe.
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“Julia Jones!” a hurlé Mme Jackson, notre professeur. « Peux-tu, s’il te plaît, répondre à ma question ? » Je me suis brusquement tournée vers elle, toute rouge. « Euh ! » était la seule réponse que j’avais. Je n’avais aucune idée de ce dont elle parlait ni même de la question qu’elle avait posée. Tous les regards étaient posés sur moi. Des rires, dans la classe, se sont même fait entendre. « Elle est encore dans son monde, » a dit, à haute voix, Zane Woodford, un gueulard qui s’assoit toujours au fond et pense qu’il est très bon en classe. Sa remarque n’a fait qu’encourager les autres à rire encore plus fort. J’ai regardé Millie qui compatissait du regard mais, en même temps, elle ne pouvait rien faire.

« Je veux te voir après la classe, Julia ! » a exigé Mme Jackson. « Je pense que nous devons discuter. Et peut-être aussi que je vais convoquer tes parents. »

“Super!” ai-je pensé. “Il ne manquait plus que ça! Comme si ce n’était pas assez de me faire déjà râler dessus par maman à propos du travail à l’école. »

C’est pourquoi, j’ai décidé de faire plus d’effort pour me concentrer davantage. Je ne voulais certainement pas que Mme Jackson convoque maman ou papa. Heureusement, cette tactique a apparemment marché. En effet, lorsque je suis restée après les cours pour m’entretenir avec Mme Jackson, elle a mis l’accent sur le fait que j’avais été bien plus concentrée cet après-midi. Ensuite, elle m’a juste conseillé de continuer sur cette voie.

Dans le bus, sur le chemin du retour, Je me suis assise à côté de Blake Jansen, un ami pour lequel j’avais eu un faible, autrefois. Millie me disait tout le temps qu’il m’aimait bien. Elle a même essayé de me convaincre de sortir avec lui. Mais je pense qu’il était trop timide pour ça. Et en plus, le fait d’avoir une relation purement amicale avec lui ne me déplaisait pas. Puis, Harry Robinson est arrivé. Tout a changé !

Des filles et des garçons de notre classe sortent ensemble. Millie me dit souvent qu’elle aussi aimerait avoir un petit ami. Hier, elle a même mentionné le nom d’Harry. Elle aussi, elle l’aime ! Je n’en crois pas mes oreilles! C’est si typique – On dirait que tout ce que je désirais, Millie le désirait aussi. Le problème, c’est que, elle, elle obtient souvent ce qu’elle veut !

En attendant que le bus s’approche de la maison, j’ai discuté avec Blake du fait que je voulais apprendre à jouer de la guitare. Il a pensé que c’était une bonne idée. Blake est, en réalité, un batteur et il joue de la batterie depuis qu’il est très jeune. Son père est un grand amateur de batterie et, du coup, il lui avait appris à en jouer. Toute sa famille a une passion pour la musique et elle dispose même d’une salle insonorisée spéciale où Blake peut s’entraîner à jouer. Il a vraiment de la chance.

Lorsque nous avons parlé de musique et de nos groupes de musiciens préférés, j’ai réalisé que Blake et moi avons beaucoup de choses en commun. Depuis les dernières vacances, je l’avais à peine vu. C’était un plaisir pour moi de discuter avec lui à nouveau.

Nous étions si absorbés par nos bavardages que j’ai failli rater l’arrêt. Lorsque, d’un bond, je suis descendue du bus, Harry Robinson était la dernière personne à laquelle je pensais : c’était bien la première fois depuis son arrivée dans notre école. Et, pour une certaine raison, je me sentais soudain plus heureuse que jamais. Le visage souriant, j’ai ouvert la porte d’entrée, pensant que les choses n’allaient pas aussi mal, après tout !




Le Livre ...

La première chose qui a attiré mon regard en entrant à la maison était un ancien livre. Il était posé dans le vieux vestibule, près de la porte d’entrée. C’était l’endroit même où mes parents déposaient habituellement leurs clés de voiture et leurs courriers en rentrant. C’était là aussi où nous accrochions tous nos manteaux sur la patère en cuivre, fixée sur la charpente.

D’habitude, je fonçais droit vers la cuisine lorsque je rentrais à la maison l’après-midi, comme je mourrais de faim et je ne demandais qu’à manger ce qui peut me tomber dans les mains. Mais quelque chose d’étrange  dans ce livre a fait que je me suis arrêtée pour le prendre avec moi.

Le titre était en lettres dorées tourbillonnantes qui avaient l’air de vouloir me sauter au cou. Mais c’était surtout le grand nom du livre qui m’a tenue en haleine : « Comment Réaliser vos Rêves ? ». C’était comme si le livre avait été intentionnellement posé sur mon chemin pour que je le lise.

Déjà sur mon petit nuage, je suis montée dans ma chambre afin d’être seule, au calme. Oubliant complètement que j’avais une faim de loup, j’ai posé mon cartable par terre et, toute excitée, je me suis installée sur mon lit. En général, j’aime la lecture mais là, il faut dire qu’en l’espace de quelques minutes, j’étais déjà absorbée et, sans que je m’en rende compte, plusieurs heures s’étaient passées : maman m’appelait déjà pour dîner.

À contre cœur, j’ai du laisser le livre ouvert sur mon lit avant de descendre et de me mettre à table pour le dîner. J’espérais finir de manger pour que je puisse reprendre la lecture du livre là où je l’avais laissé aussi vite que possible.

“Je ne t’ai pas vue de l’après-midi, Julia. Tu as beaucoup de devoirs ? » a demandé maman.

« Oui, j’en ai un peu, » ai-je répondu. « Mais j’ai trouvé un livre qui a l’air vraiment très intéressant sur l’étagère de l’entrée. D’où ça vient ? »

J’ai regardé maman avec curiosité attendant impatiemment sa réponse. « Une vieille amie est passée, ce matin, » a répondu maman. « C’était une grande surprise. Elle a eu de la chance de me trouver à la maison. »

“C’était qui?” ai-je demandé.

« Mary Johnson, une amie d’enfance qui revient de loin. Tu ne la connais pas. Comme elle est de passage dans la région, elle a pensé bon de venir me rendre visite. »

« Je me souviens d’elle ! » a dit papa. « Elle avait toujours cet air étrange, du genre hippie, aux idées changeantes. »

“Oui, c’est vrai et elle n’a pas du tout changé,” a dit maman. « Elle m’a donné ce livre. Elle dit que je devrais le lire. »

“Est-ce que je peux le lire? Il a l’air captivant. » ai-je remarqué. Je n’avais pas osé lui dire que j’étais en train de le lire tout l’après-midi et que je l’ai presque terminé. Ça aurait peut-être posé problème !

Comme elle voyait que j’attendais une réponse, elle a dit : « À condition d’avoir fini tes devoirs d’abord. »

“C’est d’accord,” ai-je répondu en dissimulant un sourire. « Je ferais mieux d’y aller, alors comme ça, ça sera fait. »

––––––––

“Je ferai la vaisselle ce soir, Julia,” a dit papa. « Monte et fais tes devoirs. » Il m’a discrètement fait un clin d’œil avant de continuer à manger.

« Merci beaucoup, papa. Tu es le meilleur ! » ai-je répondu avec gratitude. Et avant même que maman n’intervienne, je me suis excusée en me retirant de la table puis j’ai filé vers ma chambre.

Comme mon frère était au camping avec l’école, c’était à moi de m’occuper de toutes les tâches ménagères. J’ai été si contente de voir mon père m’offrir son aide. Et ce n’était pourtant pas assez rapide pour moi de me retrouver enfin dans ma chambre.

Je n’avais jamais lu un livre pareil et quelques heures plus tard, je l’avais terminé. J’étais déçue d’être déjà arrivée à la fin.

Alors que je m’apprêtais à me mettre au lit, j’avais la tête pleine d’idées et de pensées comme je n’en avais jamais eu auparavant. « Et si mes rêves pouvaient vraiment devenir réels ? Les idées dans ce livre marchent vraiment ?
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Les images défilaient dans ma tête alors que je me glissais dans mon lit, trop en alerte pour penser à essayer de dormir. Allongée, j’étais nerveuse avec, à l’esprit, des visions que j’avais tantôt de guitares, tantôt de podiums sur lesquels je chantais ou celles du séduisant Harry Robinson.

Comment Réaliser vos Rêves : c’était le livre le plus inspirant que j’ai lu ! Je me suis tournée sur le côté, le sourire  aux lèvres, puis j’ai fermé les yeux, me demandant ce que la journée de demain allait me réserver.




Une autre manière de penser ...

Dans le bus, en route pour l’école, je n’ai cessé de penser à ce livre si mystérieux. J’étais convaincue que le fait d’être tombée dessus n’était aucunement un hasard. C’est pourquoi, j’étais déterminée de suivre à la lettre toutes les démarches que contenait ce livre.

Je me suis rappelée des passages importants décrits de manière très claire. Le tout était d’être positive et d’avoir  un état d’esprit positif. Au lieu d’être constamment négatif et inquiet, ce qui ne te rend encore que plus contrarié et anxieux, tu devrais juste te concentrer sur ce qui pourrait se passer de bien dans ta vie.

Dans le livre, beaucoup de gens racontent comment ils ont réellement pu réaliser leurs rêves en étant positifs. Et, subitement, tout me paraissait avoir du sens. Si je me mets à croire que je peux obtenir ce dont je rêve d’avoir, alors peut-être que là, mes rêves deviendraient réalités. Au lieu d’être négatif et d’avoir des mauvaises pensées tout le temps, si ces dernières changent et deviennent plus positives, qui sait ce que je pourrais créer ? J’étais désormais convaincue de faire un essai et que je n’avais absolument rien à perdre !

“Qu’est-ce qui te rend aussi heureuse?” a demandé Millie alors que je descendais du bus. « Quelle est la raison de cet énorme sourire sur ton visage ? Qu’est-ce qui se passe ? Allez, dis-moi ! m’a-t-elle poussé à dire alors que nous avancions ensemble vers la classe.

“Je ne sais pas,” ai-je répondu. « J’ai lu ce livre très intéressant, hier soir. C’était sur le fait d’avoir une attitude positive pour réaliser tes rêves. J’ai pensé essayer. Et tu sais quoi ? Rien que la décision d’être positive me rend déjà heureuse.”

“Tu es parfois bizarre, Julia,” a soupiré Millie. « Parfois, je n’ai aucune idée de ce dont tu parles. »

J’ai ignoré son commentaire. J’ai ouvert mon livre de maths, prête pour travailler. Au moment où Mme Jackson nous remettait les devoirs en fin de matinée, des sifflements se sont fait entendre dans la classe. Mais au lieu de faire de même, comme à mon habitude, j’ai juste souri. Puis, je me suis imaginée avec un beau 20, en haut, à droite de mon dossier pour avoir fait mes exercices correctement.

Avec un grand sourire, je suis sortie de la salle avec Millie et, toutes les deux, nous sommes descendues pour prendre notre pause du matin.




L’Envie ...

“Ouah, c’était génial!” a dit Millie toute rayonnante alors qu’elle arrivait littéralement en sautillant dans l’entrée, après sa première leçon de guitare, cet après-midi. Je l’attendais dehors puisqu’on avait prévu d’aller chez elle après l’école.

« Je t’ai entendu jouer, » ai-je commenté. « Tu t’es apparemment bien débrouillée, pour un premier cours ! » 

“Mr Casey est très sympa ! Il m’a montré comment jouer quelques notes simples et bientôt, je pourrai commencer à jouer des chants complets. Je lui ai donné la liste de mes chanteurs préférés pour qu’il puisse me préparer une version simplifiée de leurs chansons que je pourrai jouer.

“Ça va être super intéressant,” ai-je répondu. « Tu va devoir me montrer ce que tu as appris quand on arrivera chez toi. »

La mère de Millie nous attendait dans sa voiture juste devant l’école. Elle était ravie de voir que Millie avait tant adoré sa toute première leçon. « J’appréhendais un peu, Julia, » m’a-t-elle dit alors que nous roulions. « Millie a cette fâcheuse habitude de commencer quelque chose et puis de ne pas la finir. J’espère qu’elle ne va pas abandonner aussi facilement ces leçons. Ça va demander beaucoup de pratique, Millie. »

Milli a levé les yeux au ciel puis, elle lui a répondu catégoriquement : “Bien sûr que je vais pratiquer, maman. C’était notre accord, tu t’en souviens ? Et, en plus, c’est super amusant. Donc, bien sûr que j’aurai tout le temps envie de pratiquer!”

La maman de Millie n’avait pas l’air convaincu puis, une idée lui a traversé l’esprit : « Tu devrais apprendre à jouer de la guitare aussi, Julia. Comme ça, les filles, vous pourrez vous entraîner ensemble. »

“J’aimerais bien, Mme Spencer,” ai-je répondu. « Mais je n’ai pas de guitare. »

“Pourquoi tu ne demandes pas à tes parents de t’en acheter une?” Pour Mme Spencer, c’était aussi simple que cela. Puis, elle a ajouté : « C’est quand ton anniversaire ? On ne sait jamais les cadeaux qu’on reçoit!”

“Maman n’est pas vraiment d’accord de me voir prendre des cours,” ai-je dit. “Elle pense que la danse, c’est suffisant.”

“Eh bien, tu ne sais pas ce que l’avenir te réserve, Julia. Si tu veux quelque chose, essaies de l’obtenir par tous les moyens, on ne sait jamais. »

Le commentaire de Mme Spencer m’a beaucoup secouée. Millie l’a ignorée. Elle a de nouveau levé les yeux vers le ciel avant de continuer à jacasser sur une nouvelle robe qu’elle voulait. Mais les paroles de Mme Spencer étaient tout ce dont j’avais en tête. Puis, comme par surprise, une idée m’est venue à l’esprit. Je l’ai discrètement mise de côté. J’aurais tout le temps de m’y consacrer plus tard, une fois seule.

On a passé l’après-midi dans la chambre de Millie. J’ai cru comprendre que Millie a choisi de considérer sa guitare comme si c’était un nouveau jouet qu’elle voulait montrer. Puis, après avoir joué ce qu’elle avait appris pendant quelques minutes, elle l’a posée. »

“C’est barbant,” a-t-elle dit. « Faisons autre chose. »

“Est-ce que je peux l’essayer?” ai-je demandé en espérant un oui. La vue de cette magnifique nouvelle guitare étincelante était alléchante. Il fallait que je l’essaie. Cet après-midi, le soleil reflétait sur la laque bleue brillante de l’instrument, une si jolie couleur. Je ne pouvais m’empêcher de me sentir envieuse. Millie avait une chance inouïe !

Mr. Casey avait convaincu la mère de Millie de lui acheter une guitare électrique plutôt que de l’acoustique car c’est bien plus facile pour l’apprentissage. Elle avait même un amplificateur qui allait avec. Millie était plus qu’heureuse de son choix, mais c’était surtout pour se montrer devant ses camarades. J’ai tourné le bouton afin d’ajuster le volume et lorsque j’ai passé les doigts sur les cordes, un son clair et précis s’est fait entendre.

« S’il te plaît, enseigne-moi ce que tu as appris, aujourd’hui, » lui ai-je supplié.

« Ah, c’est d’accord ! » a-t-elle répondu en se plaignant. Elle m’a brusquement pris la guitare des mains pour me montrer ce qu’elle avait appris.

« Je ne me rappelle pas vraiment, je crois que c’est comme ça.” Millie n’en était pas très sûre et la note qu’elle a essayé de jouer était complètement déformée et fausse. Lorsqu’elle m’a rendu la guitare, il ne m’a fallu que quelques minutes pour comprendre ce que Millie avait tenté de jouer. Je me suis mise à gratter les cordes sans grande difficulté.

“Ça suffit,” a-t-elle dit en colère, m’arrachant la guitare des mains pour la deuxième fois. « Faisons autre chose. Ah, je sais. Je vais te montrer la nouvelle robe que ma mère m’achetée hier. »

J’ai donc passé le reste de l’après-midi avec Millie faisant étalage de sa garde-robe. Et j’ai fini par repartir à la maison avec des vêtements que Millie ne portait plus. « Tu peux prendre celles-ci aussi, » disait-elle. « Elles ne sortent pas de l’armoire alors qu’elles sont pratiquement neuves. Ça serait dommage de ne pas en profiter puisqu’elles ne sont pas usées. » J’ai accepté toutes ces choses avec gratitude. Elle se montrait parfois très généreuse. J’étais heureuse d’avoir de nouveaux vêtements à porter. 

Lorsque mon père est venu me chercher, je n’ai pas hésité à lui parler de la guitare de Millie. Je savais qu’il accepterait au moins de m’écouter et non de me faire subir un interrogatoire sur mes progrès à l’école, comme le faisait si bien maman. 

Il m’a écoutée sans m’interrompre puis il a commenté que oui, Millie avait beaucoup de chance. Ensuite, il a changé de sujet en me demandant des nouvelles de la danse. J’adore la danse, je ne pourrais jamais la laisser tomber. Ceci dit, je suis maintenant de plus en plus obsédée par l’idée de posséder ma propre guitare et d’apprendre à en jouer.

En grimpant les escaliers qui menaient à ma chambre, j’ai repensé au livre sur les rêves posé sur ma table de chevet et, du coup, je me suis souvenue du vœu que je m’étais fait, celui de rester positive - puis, des mots de Mme Spencer qui sont réapparus dans ma tête ... « Si tu veux réellement quelque chose, tu dois te battre pour que ça se réalise. » Ainsi, je me suis étendue sur mon lit, j’ai fermé les yeux pendant une dizaine de minutes en m’imaginant être une grande guitariste.

Ce que j’ai surtout ressenti au fond, c’était que je débordaisd’énergie positive.




Mon Frère ...

J’ai passé mon samedi matin à mon cours de danse, quelque chose dont j’ai toujours été passionnée. Ensuite, le même après-midi, je me suis résolue à faire les devoirs pour lundi. J’avais un projet assez particulier en maths, une matière que je n’appréciais pas vraiment car je la trouvais difficile.

Mais, j’avais déjà pris la décision que j’allais avoir une attitude positive. Donc, une fois de plus, je me suis concentrée sur mon imagination et plus particulièrement, sur la représentation que je me suis faite de moi-même avec les devoirs qu’on me rendait, corrigés et notés d’un grand 20 en rouge gras, en haut, à droite.

Je dois toujours travailler très dur en maths, mais cette fois, je souhaiterais bien faire les choses. Alors, avant même de commencer, j’ai pris le temps de réfléchir sur ce dont je voulais et cette étape a fait que je me suis sentie bien. Je me suis imaginée en train de montrer mes résultats à ma mère avec un sourire éclatant sur le visage. C’était assez impressionnant puisque cela a suffit pour me donner un coup de pouce. D’habitude, je rends les choses compliquées jusqu’à la dernière minute. Mais, maintenant, j’ai compris qu’avoir la bonne attitude allait me faciliter mon travail.

Un peu plus tard, j’ai été très étonnée de voir, lorsque j’ai regardé ma montre, que 2 heures avaient déjà passé. Mais, j’avais à peine senti le tempsdéfiler. À ce moment précis, j’avais presque fini et j’en étais fière. Ça paraissait assez étrange mais j’étais convaincue que l’attitude positive que j’avais acceptée m’aidait vraiment à faire mes devoirs. Puis, j’ai lu la dernière question, celle qui allait me permettre d’avoir un 20 si j’y réponds correctement.

J’ai eu un serrement au cœur lorsque j’ai pris conscience que je n’avais aucune idée de la manière dont je devais y répondre. J’ai décidé d’appeler Millie pour voir si elle pouvait m’aider mais j’ai été très déçue d’apprendre qu’elle n’était pas à la maison. Au moment même où j’allais abandonner, mon frère est entré dans ma chambre.

“Qu’est-ce que tu fais, sœurette?”  Son approche amicale ne pouvait signifier qu’une chose. Il voulait quelque chose ! Je parie que c’est le seul moment où il est gentil avec moi !

J’ai remarqué qu’il venait juste de prendre sa douche, qu’il avait les cheveux plein de gel et qu’il puait l’après-rasage à papa. Je ne sais vraiment pas pourquoi il en met. Il n’a pas encore l’âge de se raser, que je sache !

Il s’est assis sur mon lit et a fait semblant de s’intéresser à ce que je faisais. Soudain, une idée m’a traversé l’esprit. « Hé, Matt ! » lui ai-je dit. “Tu penses que tu peux m’aider avec cet exercice de maths? Je suis vraiment coincée, je ne sais pas comment le résoudre!”

“Oh Julia, je dois voir mes copains dans une demi-heure!” a-t-il gémi. « Pourquoi tu ne demandes pas à maman ou à papa de t’aider ? »

“Ils sont sortis tout l’après-midi,” ai-je répondu. « Et j’ai promis à maman que j’aurais fini quand elle sera rentrée. Sinon, je n’aurais pas la permission d’aller dormir chez Millie, cette nuit. »

“Bon,” a-t-il dit. « On conclut un marché. J’accepte de t’aider uniquement si tu me passes ta station d’accueil iPod. Cet après-midi, Karl fête son anniversaire et la sienne ne fonctionne pas. Il panique puisqu’il ne pourrait pas mettre de la musique. »

Maman et papa m’avait acheté cette station d’accueil pour mon anniversaire et depuis, Matt n’arrêtait pas de me demander s’il pouvait me l’emprunter. C’était probablement le seul moment où il était sympa avec moi ! Mais cette fois, j’ai décidé de m’en servir à mon avantage. Avant, à chaque fois que je lui demandais de l’aide pour mes devoirs, je recevais systématiquement une réponse négative du genre : « Non, je suis trop occupé ! ». Mais, cette fois-ci, ça allait être différent. J’y compte bien.

Je dois admettre que je n’apprécie pas vraiment de le voir m’emprunter mes affaires car je m’inquiète surtout qu’il n’en prenne pas soin. Mais, c’était LA solution à mon problème. J’ai donc dû accepter malgré tout. Puis, en très peu de temps, il m’avait aidée à élucider cette dernière question piège et voila ! Mes devoirs étaient faits ! Quand il veut, il peut être un frère parfois très cool. 
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J’étais comblée et, une fois de plus, je me suis mentalement représentée ce superbe grand 20 en rouge. 

Alors que Matt s’apprêtait à sortir, avec ma station d’accueil qu’il portait prudemment sous le bras, je ne pouvais me retenir de lui demander : « Est-ce que Lily va aller à la fête, cet après-midi ? ». Il est soudain devenu tout rouge, ce qui répondait clairement à ma question. « Aaah, j’en suis pas sûr, » a-t-il balbutié. « Enfin, je dois y aller sinon, je vais être en retard. À plus ! » Sans attendre, il est sorti.

Je savais qu’il allait sortir avec Lily. Son copain Karl m’en avait glissé un mot lorsqu’il était passé chez nous, un après-midi. Mais, Matt ne savait pas que j’étais au courant. Depuis qu’il a fait son entrée en 4ème, il se comporte bizarrement. Avant, il ne se préoccupait pas de sa petite personne mais, maintenant, il passe trop de temps dans la salle de bain et en sort avec une tonne de gel dans les cheveux.

Maman disait que la raison était probablement d’ordre hormonal. Et moi, je sais de quoi il s’agit réellement. La raison est Lily Thompson, voilà ! 

Maman piquerait une crise si elle savait qu’il avait une petite amie. Notre mère est si vieux jeu. Les enfants de notre âge ont, en général, des petits copains et petites copines. Malgré cela, maman persiste à nous dire que nous devons attendre d’être un peu plus matures. En attendant, tout ce qui importe, c’était le travail à l’école.

Mon père est un peu plus indulgent mais il n’a pas son mot à dire. Tout ce que maman ordonne, tout le monde s’y incline, y compris papa.

Je me suis décidée à supprimer toutes ces pensées de ma tête et à me concentrer sur les affaires que je devais préparer avant d’aller chez Millie. On avait planifié cette nuit depuis le début de la semaine et j’étais impatiente d’essayer, encore une fois, sa guitare. J’avais même trouvé des cours de guitare pour débutants sur You Tube et j’espérais les appliquer, une fois chez elle, si elle m’en donnait la permission. Ça allait être vachement amusant, j’avais hâte d’y être.




Le sentiment d’être exclue ...

Je suis arrivée chez Millie à 5 heures. C’était ce dont nous avions convenu à l’école, la veille. Et pourtant, lorsque sa mère a ouvert la porte, elle avait l’air surpris de me voir.

“Julia, comment vas-tu?” a-t-elle demandé sur un ton toujours amical. « Millie n’est pas encore rentrée. Je pensais que tu allais arriver plus tard. »

Elle a dû se rendre compte de l’air confus que traduisait mon regard puisqu’elle a aussitôt ajouté : « Oh, je suis sûre qu’elle va bientôt rentrer. Elle est juste descendue en ville pour acheter un cadeau d’anniversaire pour son père. Tu peux entrer et monter l’attendre dans sa chambre. T’y trouveras plein de choses à faire. »

“Merci, Mme spencer,” ai-je répondu. »Ça ne dérangerait pas Millie si je me sers de sa guitare pour en jouer ? Je ferai très attention, » l’ai-je rassurée.

« Oh, mais il n’y a absolument aucun problème. Je suis certaine que Millie n’aurait pas dit non, » a-t-elle répondu. « Pour être honnête avec toi, elle ne l’utilise presquejamais. J’espérais que son enthousiasme durerait au moins une semaine. Ça fait du bien de voir qu’on s’en sert finalement. »

Avec impatience, je suis rapidement montée dans la chambre de Millie et j’ai prudemment retiré la guitare de son boîtier. Cette couleur bleue laquée était toujours aussi brillante et rien que l’idée de prendre l’instrument dans les mains m’a instantanément donné des frissons. J’ai gratté quelques cordes en essayant de me rappeler des leçons que j’avais vues sur You Tube lorsque j’ai repéré l’ordinateur portable de Millie sur son bureau.

Elle ne s’était pas déconnectée de son compte Facebook et juste au moment où je m’apprêtais à ouvrir une nouvelle fenêtre pour retrouver les cours de guitare que j’avais visualisés chez moi plus tôt, quelque chose a attiré mon regard.

Millie avait apparemment énormément d’amis sur Facebook et quelques noms m’ont immédiatement sauté aux yeux. Choquée, je suis restée bouche bée alors que je lisais le dernier post en vue ...

“Et si on se retrouvait au centre commercial, cet après-midi?”  était le premier commentaire, suivi par la réponse avide de Millie. Ce qui m’a le plus offensé, c’était les noms qui défilaient sous mes yeux sur l’écran de son ordinateur.

Millie était en pleine conversation avec Harry Robinson, Sara Hamilton et plusieurs autres du même groupe. Et, ils avaient tous prévu de se retrouver au supermarché, cet après-midi. J’ai ensuite aperçu une photo qui m’a choquée. Millie y était bien affichée et la photo avait pour titre « Les meilleurs Amis » !
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J’ai soudain eu des douleurs à l’estomac, je suis rapidement sortie de la page et je me suis éloignée de l’ordinateur, oubliant la guitare de Millie posée sur son lit. Je savais que j’avais fait une bêtise. Lire la page Facebook de Millie était une grosse erreur et je me sentais submergée par la culpabilité d’avoir violé sa vie privée. Mais, ce qui m’a le plus blessée, c’était que Millie avait agi dans mon dos en fréquentant ce groupe. J’ai pensé à ces occasions dernièrement où Millie me disait qu’elle était occupée avec sa famille. Je me suis demandée si c’était sincèrement vrai ou si elle sortait avec eux discrètement sans me le dire.

Je n’avais pas la permission d’ouvrir un compte Facebook. C’est pourquoi, je n’avais aucune idée des amis Facebook de Millie et je n’y avais jamais pensé avant. Mais maintenant que je le sais, ça explique le comportement étrange qu’elle avait depuis quelques semaines.

Ce qui m’a fait le plus souffrir, c’était qu’elle ne m’en avait pas parlé. Bien évidemment, Millie avait le droit de fréquenter qui elle voulait mais je croyais que je faisais partie de ses meilleures amies et que je serais partie prenante de son groupe.

Comment a-t-elle osé devenir amie avec Sara Hamilton, de toute façon ? Comment a-telle même pu la considérer comme une amie ? Cette fille-là est une horrible brute et Millie le sait !

“Ça ne va pas, Julia? On dirait que tu as vu un fantôme ! » Les paroles de Millie ont brutalement détruit le monde inconscient dans lequel j’étais plongé et en me retournant, elle était là, à la porte de sa chambre. « Tu te sens bien ? » a-t-elle demandé avec intérêt. « Qu’est-ce qui se passe ? »

Millie paraissait si vraie et si naturelle que je me suis aussitôt convaincue que c’était une erreur de ma part, qu’il y avait sûrement une bonne explication à cela. Regrettant toujours d’avoir violé sa propriété privée, j’ai répondu, de façon hésitante : « Oh, je vais bien. Et toi, ça va ? » Puis, son regard est tombé sur le lit où la guitare était jetée sur sa couette. Sans attendre, j’ai ajouté : « Ta mère m’a autorisée à jouer de la guitare en attendant que tu arrives. J’espère que ça ne te dérange pas. »

“Oh, non, ça ne me dérange pas,” a dit Millie. »Tu peux t’en servir quand tu veux. J’ai passé plus de temps que prévu au centre commercial en essayant de trouver un cadeau d’anniversaire pour mon père. Ce n’est pas facile de trouver un cadeau pour quelqu’un qui a déjà tout ! » s’est-elle exclamée. 

Je l’ai regardée dans l’expectative de propos qui expliqueraient tout. Mais, à la place, elle a sèchement continué en disant : « Je ne sais pas pour toi mais, moi, je meurs de faim. Allons voir si maman a fini de préparer le dîner ! »  

Sans dire un mot, je l’ai suivie en bas puis nous nous sommes mises à table. Je n’avais pas d’appétit. Tout ce dont j’avais envie, c’était de rentrer chez moi.

Comme par chance, Millie était fatiguée. Donc, après avoir regardé un film à la télé, nous avons décidé de ne pas veiller et de nous mettre au lit tout de suite.

Ce n’était que plusieurs heures plus tard que j’ai pu enfin trouver le sommeil. Me tournant sans cesse sur un côté puis sur l’autre, je ne pouvais retirer cette vision de la tête, celle de Millie et ses nouveaux amis. Je me suis demandée ce qui allait se passer à l’école lundi et si notre amitié allait toujours être la même.




C’est mon amie ...

Lundi matin, Millie m’attendait à l’arrêt de bus comme elle avait l’habitude de le faire. C’était comme si rien ne s’était passé. Je me suis dit que, peut-être je me suis trompée sur son compte. Il se pouvait que Millie soit sortie pour acheter un cadeau à son père. Il se pouvait que je me fasse des idées et que j’imagine des problèmes là où il n’y en avait pas. 

Je ne savais pas quoi faire. J’aurais aimé affronter Millie en la questionnant sur ce que j’avais lu sur sa page Facebook mais je n’osais pas lui dire que je l’avais fait sans la permission. Je culpabilisais encore tant à ce propos. C’est pourquoi, j’étais perdue et je n’avais aucune idée de ce dont je devais faire.

La veille, étant beaucoup trop contrariée pour rester chez elle plus longtemps, j’étais partie plus tôt que prévu, prétextant que je n’allais pas très bien et que j’avais encore des devoirs à terminer. Mais désormais, j’étais convaincue que j’avais eu tort sur toute la ligne.

Nous nous sommes dirigées vers notre classe où Mme Jackson était en train de ramasser nos travaux maison. Certains élèves n’avaient pas encore fini le leur, d’autres se plaignaient de la difficulté des exercices. Avec fierté, j’ai rendu le mien avec le sourire et aussi cette vision du 20 qui m’a traversée l’esprit.

Juste à ce moment-là, j’ai entendu une voix qui criait depuis le fond de la classe. « Hé, Millie, tu veux nous rejoindre, aujourd’hui, à la pause déjeuner ? » Millie et moi nous sommes retournées pour voir qui avait posé cette question. C’était pour moi, le désarroi total lorsque mon regard est tombé sur Sara Hamilton qui nous faisait un large sourire.

En jetant un bref regard à Millie, qui avait l’air brusquement très gênée, je me suis empressée de prendre mon livre de maths dans mon casier, feignant de me mettre au travail.
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J’avais la tête qui tournait. Que se passe-t-il ? Millie est réellement devenue l’amie de Sara ? Ce n’est pas possible ! Une voix douloureuse, à l’intérieur de tout mon être s’est mise à hurler.

Lorsque la sonnerie a finalement annoncé la fin des cours matinaux, tout le monde s’est précipité vers la porte, impatient de profiter de leur moment favori. Millie et moi nous sommes assises à notre place habituelle et nous avons commencé à manger. Après quelques minutes de silence gênant, Millie s’est levée en disant : « Je vais aux toilettes, je reviens dans une minute. »

Je suis restée seule, attendant son retour. Mais, comme ma patience avait des limites, j’ai décidé d’aller à la bibliothèque avec d’autres camarades qui prenaient leur pause dans les alentours. C’est mieux que de rester dans mon coin. C’était du moins ce que je pensais et je me suis aussi demandée où Millie avait bien pu passer. Je ne m’étais pas donnée la peine d’aller à sa recherche car, au fond, je savais où elle était. À l’endroit où se retrouvait régulièrement ce groupe de camarades « cools » et il n’était pas question pour moi de me décider à la rejoindre. Ce serait trop humiliant.

De retour en classe, j’ai murmuré: “Millie ... Où étais-tu passée pendant la pause déjeuner?”

“J’étais juste en train de discuter avec Harry et ses amis,” a-t-elle répondu de manière brusque et négligée. « Ils m’ont appelée et, ensuite, je ne t’es pas trouvée. »

“Assez bavardé, les filles!” s’est exclamée Mme Jackson. « La pause est terminée ; il est temps pour vous de reprendre le travail. »

Millie avait la tête baissée et évitait tout contact visuel. Même si j’ai essayé, je n’arrivais pas à me concentrer sur l’exercice d’anglais qu’on nous avait demandé de faire. J’étais très inquiète, je ne savais pas quoi faire.

Après l’école, Millie m’a sèchement dit au revoir puis elle est partie en disant qu’elle me verrait à l’école le lendemain. Je suis montée dans le bus et je me suis assise à ma place habituelle, vers l’arrière. Silencieuse, je regardais par la fenêtre, ressassant les paroles de Millie dans la tête.

C’est vrai ... Millie fréquente ce groupe et je suis sûre qu’elle était aussi avec eux, au centre commercial, samedi. Et dire qu’elle est ma meilleure amie!

Et juste au moment où je commençais à penser à Harry Robinson et du type de relation possible qu’il avait avec Millie, Blake Jansen s’est avachi sur le siège à côté. « Hé, » a-t-il dit. « Qu’est-ce qui ne va pas, aujourd’hui ? C’est comme si le monde allait s’arrêter de tourner!”

J’ai regardé Blake avec gratitude, si ravie de voir enfin une personne sympathique. C’était quelqu’un qui avait l’air toujours content et positif. Je pense que c’est la raison pour laquelle j’appréciais tant sa compagnie. Il ne se pavanait pas en montrant qu’il était le meilleur à tout, bien qu’il le puisse s’il le voulait. Il était le genre d’élève qui excellait en tout – il était doué à l’école mais aussi en sport : il avait intégré l’équipe régionale de football. Et c’était également un batteur remarquable. Et, pour couronner le tout, il était très séduisant !

Je me suis mise à l’aise sur mon siège en pensant à Blake de manière différente. Le mystérieux livre sur les rêves m’est aussi réapparu à l’esprit. Je m’étais décidée à le relire le soir même avant que maman le rende à son amie. La personnalité positive de Blake m’a complètement fait oublier les problèmes que j’avais avec Millie et ses nouveaux amis. J’ai même arrêté de penser à Harry. Et lorsque Blake m’a invitée chez lui pour passer un peu de temps ensemble, le weekend, j’ai accepté sans hésitation.

“Au moins, j’avais cela pour me réjouir,” ai-je pensé alors que je sautais du bus avant de faire au revoir de la main à Blake. Puis, je me suis empressée de monter dans ma chambre, impatiente de relire mon nouveau livre préféré.




La dispute ...

Fort et soudain, c’était cet hurlement qui m’avait brusquement réveillée. Je dormais profondément, rêvant de Millie et de Harry Robinson se tenant par la main et se regardant dans les yeux, l’air heureux. Et juste au moment où ils allaient s’embrasser, je me suis réveillée en sursaut.

Au début, je ne savais pas où j’étais ni ce qui s’était passé. La voix de maman m’a ensuite fait reprendre mes esprits. Ces derniers temps, mes parents se disputaient souvent mais, là, quelque chose dans la voix de maman m’a forcée à sortir d’un bond de mon lit et je me suis aussitôt retrouvée derrière la porte de ma chambre. Je sentais ma gorge se resserrer tellement j’avais peur alors que j’ouvrais la porte. Un silence de mort s’est soudain ensuivi et j’ignorais ce que j’allais découvrir.

En arrivant dans la cuisine, la première chose qui a attiré mon attention était le désordre sur le vieux parquet. Ce qui paraissait être des morceaux d’une assiette cassée et des restes de repas non touché étaient éparpillés sur le plan de travail et dont une partie était tombée sur le sol, juste en dessous.

Aucun signe de mes parents! C’était à ce moment-là que j’ai commencé à paniquer. Nerveuse, j’ai ouvert la porte d’entrée et j’ai regardé dans l’allée vide où la voiture avait été garée plus tôt, dans la soirée. Le garage était tellement plein de bazar qu’il n’y avait plus de place pour la voiture, si je me souvenais bien. C’était là où j’avais repéré ma mère recroquevillée sur la dernière marche, la tête enfouie dans ses genoux. En me précipitant vers elle, j’ai compris qu’elle pleurait en silence. Je l’ai prise dans mes bras en posant les mains sur ses épaules tremblotantes. 

“Maman!” ai-je bégayé. “Tu vas bien? Où est papa? Qu’est-ce qui s’est passé?”

“Oh, Julia, il était tellement en colère!” a-telle répondu en sanglotant. « Je ne l’avais encore jamais vu dans cet état avant. J’ignore s’il va revenir ! »

J’ai repensé au désordre dans la cuisine et j’ai imaginé à quel point il a dû être furieux.
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“Mais, que s’est-il passé, hier soir?” Pourquoi tout ce bazar dans la cuisine ? » ai-je questionné, la peur formant un nœud au creux de l’estomac.

“Il s’est enragé! Il a renversé son repas, il est sorti en courant et il est parti en voiture. Je pense que ton père a besoin d’aide, Julia ! Je ne sais pas quoi faire ! » Maman était devenue presque hystérique.

Je l’ai gentiment amadouée pour qu’elle rentre à la maison. Elle n’allait pas bien. Ils s’étaient disputés de plus en plus mais ça n’avait jamais été aussi loin, avant. Ce soir, j’ai senti que c’était moi qui jouais le rôle de parent. Je lui ai préparé une tasse de thé et je lui ai tenu compagnie pendant qu’elle le buvait. J’ai secoué la tête lorsque j’ai pensé à mon frère qui dormait toujours dans son lit. Même l’explosion d’une bombe ne le réveillerait pas. C’était comme s’il se retrouvait dans le coma tellement il dormait profondément. Ça m’impressionnait tout le temps.

« Qu’est-ce qui s’est passé, maman ? » lui ai-je demandé doucement. Je n’avais encore jamais vu ni entendu papa dans un état pareil avant ! Qu’est-ce qui l’a rendu si furieux ? »

“Il a dit que tout est de ma faute!” a-t-elle répondu toujours en pleurant. « Il a dit qu’il ne pouvait plus supporter de vivre avec moi. Puis, il s’est réellement emporté et il est parti. Qu’est-ce que je vais devenir ? »

Assise, j’étais désespérément inquiète pour mes parents. Et dire qu’ils faisaient semblant d’être heureux, ces derniers temps. Cette situation était encore une chose dont j’enviais Millie. Ses parents avaient toujours l’air si heureux. Jamais, je n’ai entendu quelqu’un hausser la voix chez elle. Chacun des membres de sa famille semblait être sur la même longueur d’onde et sa mère ne faisait jamais de réflexions à Millie ni à son frère.

Millie se plaint parfois de ses parents mais je lui rappelle souvent qu’elle n’a pas idée à quel point ils sont bons. Entre nous, je pense que ce sont les problèmes financiers qui stressent tellement mes parents et ça finit toujours par des bagarres ; alors que les parents de Millie n’ont même pas à faire face à cette situation. Je sais que l’argent ne fait pas le bonheur mais parfois, ça aide vraiment !

J’étais assise près de ma mère et j’essayais de la réconforter. Je me sentais plus proche d’elle comme je ne l’ai jamais été depuis très longtemps. On a discuté de bonnes choses comme de moins bonnes mais, le meilleur dans cette discussion, c’était qu’on communiquait réellement. Très jeune, j’étais vraiment proche de ma mère, ces temps si précieux que nous avons partagés ensemble me manquent considérablement. 

Je l’ai finalement persuadée à se mettre au lit, espérant plus que tout papa allait revenir le matin et que tout allait rentrer dans l’ordre.

Comment Réaliser vos Rêves! Ce livre mauve a attiré mon regard alors que je me mettais au lit. Même si j’étais épuisée et terriblement inquiète, j’ai allumé ma lampe de chevet et j’ai continué à lire avant de dormir.

Deux heures plus tard, j’en étais arrivée à la dernière page. J’ai lu et relu le dernier paragraphe, assimilant la signification des mots que j’avais devant moi ... Rêver, Croire, Atteindre. Avec un esprit positif et une confiance en soi et en nos rêves, tout est possible.

Ayant principalement ces mots dans la tête, j’ai éteint la lampe puis, je me suis endormie.




Nos différends ...

Descendant les escaliers sur la pointe des pieds, le matin suivant, je me suis silencieusement dirigée vers la cuisine. J’espérais désespérément voir mon père dans son fauteuil habituel, en train de lire le journal avant de se rendre au travail. Mais, mon cœur s’est effondré lorsque j’ai vu que maman était seule, dans la cuisine, assise sur le banc.

Quand elle m’a entendue m’approcher, elle a levé la tête, les sourcils froncés, laissant apparaître un visage inquiet. En réponse à ma question inexprimée, ces mots ont soudain rompu le silence : « Il est revenu au milieu de la nuit et est reparti très tôt ce matin, au travail. On a, à peine, parlé. Mais, au moins, il a dit qu’il reviendrait, en fin d’après-midi, comme d’habitude. »

J’ai poussé un long soupir de soulagement et, en m’asseyant près d’elle, je me suis souvenue de ce que je tenais fermement dans les mains. « Maman, je veux que tu me promettes que tu vas lire ceci ! » ai-je dit catégoriquement, posant le livre mauve sur le plan de travail, juste en face d’elle.

“Qu’est-ce que c’est, Julia?” a-t-elle demandé. « J’ai tellement de choses en tête, en ce moment. Et, la lecture ne fait vraiment pas partie de mes priorités, maintenant. »

“Maman, ce n’est pas n’importe quel livre! Je n’ai jamais lu quelque chose de pareil avant et je pense sincèrement que tu devrais le lire, toi aussi. » Je la suppliais, voulant plus qu’une simple écoute.

“À mon avis, ce n’était pas un hasard si ton amie est passée et t’a laissé ce livre. Je pense vraiment que ce livre a croisé notre chemin à toutes les deux. Prends juste un peu de ton temps et promets-moi que tu vas au moins y jeter un œil. » Je me suis exprimée sur un ton qui a probablement fait qu’elle était d’accord. Réticente, elle a tout de même fait oui d’un signe de la tête. Elle a dit qu’elle ferait un effort de lire quelques pages avant de sortir à midi pour le travail.

Quelque peu soulagée, j’ai rapidement pris mon petit déjeuner puis, je me suis précipitée vers la douche avant que mon frère n’y soit. Il dormait encore profondément, complètement inconscient de ce qui s’était passé la veille. Il rêve probablement de Lily, me suis-je dit avec un sourire suffisant, et il n’a pas l’intention de se réveiller.

Je me suis donc faufilée dans la salle de bain avant qu’il ne se réveille et ne fasse une scène à propos d’être le premier à l’utiliser. Puis, je suis sortie pour aller à l’arrêt de bus où j’étais plongée dans mes pensées. J’étais un peu préoccupée par l’idée de revoir Millie, incertaine de ce qu’allait être sa réaction. Décidée pourtant à rester positive, je suis montée dans le bus, j’ai pris place à l’arrière. Là, je me suis souvenue de mes parents, espérant qu’ils trouveraient une solution à leur problème. Ils se disputaient très souvent avant mais là, c’était bien la première fois que mon père avait agi de la sorte, celle décrite par maman. C’était vraiment terrifiant. Il me fallait désormais sortir cette situation terrible de la tête. 

Comme le bus s’arrêtait devant l’école, j’ai regardé par la fenêtre avec appréhension, m’attendant à voir le visage familier de Millie scruter mon arrivée. Mais, je ne la voyais nulle part. J’ai eu le cœur serré puis, les yeux baissés, j’ai rejoint ma classe où, silencieusement, je me suis assise à ma place en attendant la sonnerie.

Millie n’avait pas l’air d’être encore là. Mais, en me retournant, elle était là, à sa place habituelle, près de moi. « Hé Julia ! » a-t-elle dit avec un beau sourire. « Comment ça va ? »

“Ça va, merci,” ai-je répondu. « Tu as du courir pour arriver à l’heure, ce matin ? »

“Ouais, j’ai dû me dépêcher à fond la caisse. Je pensais que j’allais jamais y arriver ! » expliquait-elle alors qu’elle sortait ses affaires, prête à se mettre au travail.

Rassurée par son attitude sympathique, j’ai décidé de lui demander si on pouvait passer un peu de temps ensemble, un après-midi, après l’école, en milieu de semaine quand Mme Jackson a déposé un tas de feuilles à l’envers sur nos tables. Lorsque j’ai compris que c’était notre devoir de maths, j’ai tout de suite retourné le mien.

Le grand 20 était bien là, en haut et à droite de la feuille avec l’appréciation claire de Mme Jackson ... Excellent travail, Julia. Un effort fabuleux !

J’étais sure que le brillant sourire qui m’illuminait tout le visage était la copie exacte de ce que je m’étais mentalement représentée auparavant. 

“Oh, mon dieu!” me suis-je exclamée avec extase. « Je n’avais encore jamais eu un 20 en maths avant. Je n’arrive pas à y croire ! »

Millie fixait du regard son 14 avec dégoût. C’est pourtant une élève qui a généralement de très bonnes notes. Je voyais clairement qu’elle n’était pas contente, celle fois-ci. 

“Oh, n’importe quoi!” a dit Millie en levant les yeux au plafond. « C’est juste un stupide devoir de math. J’étais trop occupée ce weekend pour y passer plus de temps. Qui s’en soucie, de toute manière ! » Les lèvres raides, elle s’est remise au travail écrit par Mme Jackson sur le tableau. Elle prétendait ne pas s’inquiéter de son 14 mais c’était plus qu’évident qu’elle était contrariée. Elle n’avait absolument pas l’habitude d’obtenir des mauvaises notes. Puisqu’elle n’avait pas du tout envie de parler, on a silencieusement poursuivi notre travail.

Plus tard, c’était la sonnerie de la pause du matin. Sans dire un mot, Millie s’est levée puis elle est sortie avant même que je n’ai eu le temps d’ouvrir la bouche. Le plaisir que j’avais ressenti un peu plus tôt en voyant mon  20 a complètement disparu. Toute triste, je suis descendue lentement, recherchant quelques autres amies avec lesquelles je pourrais discuter durant la pause. Le problème lorsque tu n’as qu’une seule meilleure amie, c’est que tu te retrouves seule au moment des querelles. Mais, heureusement, il y avait tout de même des filles sympas dans notre classe qui étaient plus que ravie de me voir avec elles. J’étais si reconnaissante de ne pas être complètement mise à l’écart et je me suis forcée à prendre part à leur conversation. 

L’espoir que j’avais d’avoir nos différends, à moi et à Millie, réglés était manifestement quelque chose qui n’allait pas se concrétiser. Son amitié, depuis qu’elle était arrivée dans ma classe, n’était que de la comédie. J’en étais parfaitement consciente, maintenant. 

De gros rire tapageurs provenant des environs ont attiré mon attention. En jetant un regard furtif dans cette direction, j’ai remarqué que c’était Sara Hamilton et son groupe d’amis. Ils se tordaient de rire sur l’une de leurs plaisanteries, je suppose. Et, Millie, qui faisait désormais partie de ce groupe, semblait bien intégrée et appréciée. Ils riaient et plaisantaient : ils avaient l’air de beaucoup s’amuser. Millie se tenait juste à côté de Harry Robinson. Il avait sa longue frange blonde coiffée sur le côté et ses beaux yeux bleus étaient complètement focalisés sur Millie.

Les pointes de jalousie qui m’avaient été si familières m’ont envahie de nouveau. J’ai couru droit vers les sanitaires, tout en larmes. Et dire que j’espérais à ce que mes rêves se réalisent. Un tas de conneries, ouais ! Et quelle perte de temps à essayer de convaincre maman à lire le livre sur les rêves. En rentrant chez moi, mes parents auraient peut-être déjà rompu.

Ces idées noires défilaient dans ma tête lorsque j’ai entendu des bruits de pas derrière moi. Je me suis vite passée de l’eau sur le visage pour y enlever toute trace de larme car je ne voulais que personne sache que je suis malheureuse. Soudain, j’ai été saisie par une voix que je connaissais bien : « J’adore passer du temps avec vous, les gars. C’est bien plus intéressant que d’être avec Julia ! »

Horrifiée, j’ai regardé Millie qui a subitement pris conscience que j’avais entendu leur conversation. Son regard montrait qu’elle était rongée par la culpabilité. Muette, je suis passée devant elle presqu’en courant et je ne pouvais éviter les yeux menaçants et froids de Sara ainsi que le sentiment de supériorité triomphante.
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De retour en classe, j’avais la tête qui tournait. Je ne pouvais plus regarder Millie dans les yeux. Sans faire de scène, j’ai éloigné ma table de la sienne aussi loin que possible. J’ai ensuite baissé la tête, feignant de travailler mais toutes mes forces étaient concentrées sur le fait que je devais, à tout prix, empêcher mes larmes de tomber. Alors que Sara passait pour rejoindre sa place, je ne pouvais m’empêcher de remarquer son sourire suffisant et sûr.

“Oh non!” hurlait une voix au fond de moi-même. « Tu ne peux pas la laisser faire ! » Des souvenirs de son comportement horrible me hantaient encore et je savais que j’allais devoir me montrer très forte afin de m’assurer que cette terrible expérience que j’avais eue avec Sara ne se reproduise plus.

S’affirmer et avoir confiance en soi, c’était de cette manière que j’avais pu surmonter tous les problèmes que j’avais eus avec Sara. Au fond, j’en étais bien consciente. Par conséquent, avec un énorme effort, j’ai rassemblé toutes mes forces, j’ai respiré profondément puis, je me suis remise au travail, feignant de ne m’en soucier aucunement.

Ils ne devaient pas remarquer que j’étais contrariée. Ça ne pourrait que lui redonner le pouvoir sur moi. J’étais alors déterminée, plus que jamais, de ne plus me laisser intimider. Il fallait que je reste forte et, à mon avis, Millie finirait bien, avec le temps, par découvrir qui est sa véritable amie. Naturellement déterminée, j’ai effacé toute pensée de Millie et de ses nouveaux amis en me concentrant sur mes exercices.




Reprendre les choses en mains ...

Ce soir-là, pendant le dîner, un sentiment d’inconfort régnait à table. L’atmosphère était tendue entre mes parents. Quant à moi, j’étais silencieuse et je touchais à peine à mon assiette. Comme je n’avais pas du tout d’appétit, j’espérais pouvoir m’excuser de table aussi vite que possible.

Heureusement, Matt, bavard comme il est, était là pour mettre un peu d’ambiance dans la pièce. Ne prêtant pas attention au silence étrange autour de lui, il papotait sans relâche et cette fois, c’était sur un camarade de classe, remarquable joueur de basketball qui a été sélectionné pour participer au prochain tournoi régional. Matt a une grande passion pour le basketball. Il passe d’ailleurs la plupart de son temps libre sur les terrains avoisinants à s’entraîner pour les compétitions locales. Ça ne plaît pas à maman de le voir y consacrer autant de temps. Quant à papa, il ne cesse de la rassurer que c’est mieux de le voir actif plutôt qu’enfermé à la maison, en longueur de journée, passif devant son ordinateur. 

Enfin, j’ai eu la permission de me retirer de table en m’excusant et comme c’était au tour de Matt de s’occuper de la vaisselle, je me suis faufilée là-haut dans ma chambre. 

Une heure plus tard, alors que j’étais à mon bureau, le regard vide fixé sur mes devoirs, j’ai entendu quelqu’un frapper doucement à la porte. « Entre, » ai-je dit en haussant la voix. C’était maman dont la tête apparaissait derrière la porte, hésitante. 

“Je m’excuse si je t’interromps dans tes devoirs, ma chérie » a-t-elle dit avec douceur. « Est-ce que je peux entrer ? »

« Oui, bien sûr, » ai-je répondu en la regardant, me demandant ce qu’elle allait me dire.

“J’ai lu une bonne partie de ce livre, aujourd’hui,” a-t-elle dit. « J’étais tellement absorbée que je n’ai pas vu le temps passer et j’ai failli arriver en retard au travail. »

Je regardais ma mère, curieuse d’entendre la suite de son discours. Je ne m’attendais pas à ça.

Elle s’est assise sur mon lit puis elle s’est exclamée: “Julia, tu as raison! C’est un livre fabuleux. Quelque chose me dit que j’aurais dû le lire depuis longtemps ! »
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“Oui, mais je ne sais pas si ce qui est dit dans ce livre peut vraiment se réaliser,” ai-je dit sur un ton provocateur. « Tellement de choses vont mal, en ce moment – il est clair que les trucs là-dedans ne marchent pas. »

“Tout dépend de ton attitude, Julia. Avoir des pensées négatives n’aboutira qu’à des réponses négatives, » a-t-elle continué. Tu dois rester positive et te focaliser sur ce dont tu veux qu’il t’arrive plutôt que de t’inquiéter constamment de ce que tu ne veux pas. »

“Tu comprends, mon Cœur?”

“Bien sûr que je comprends ! » ai-je grossièrement répondu et non sans une touche d’ironie. Je n’arrivais pas à croire que c’était elle maintenant qui me recommandait ce livre, celui dont je l’avais encouragée à lire. « J’ai fait beaucoup d’effort pour essayer de rester positive et pourtant, rien ne va ! Comme je viens de te le dire, ça ne marche pas ! »

J’étais consciente que ma réaction était dûe à tout ce qui s’était passé récemment : mes problèmes à l’école avec Millie et Sara, sans parler de Harry Robinson et de son intérêt soudain pour Millie. Maman et papa étaient sur le point de rompre, ça aussi, c’était pour moi une situation préoccupante. Alors, comment voulez-vous que je sois de bonne humeur dans ces conditions ?

Je faisais misérablement la tête. J’en souffrais énormément et c’était tout simplement injuste ! D’abord, je perds ma meilleure amie et ensuite, mes parents décideraient de se séparer. Pourquoi tout cela m’arrive au moment même où je décide d’avoir une attitude positive en essayant de réaliser mes rêves ? Je n’avais pas espérer des choses négatives comme celles-ci, que je sache.

“Je sais que ça peut paraître difficile d’avoir un esprit positif et de le garder, » a dit maman. « Mais, l’astuce est de persévérer et de réellement y croire, que tout va très bien se passer et ça marche, en général. »

« Comment se fait-il que tu agis, tout à coup, de la sorte ? ai-je demandé. « Je ne t’ai jamais entendue parler de cette façon, avant. »

“J’aurais dû considérer ces idées beaucoup plus tôt, » a-t-elle dit en soupirant. « Je suis consciente que ce qui s’est passé entre ton père et moi hier soir est entièrement de ma faute. Je me rends compte que ma présence si négative règne depuis longtemps dans cette maison. En lisant le livre sur les rêves, ce matin, j’ai réalisé à quel point j’étais chanceuse ! J’ai un tendre mari qui essaie toujours de faire de son mieux ainsi que deux merveilleux enfants dont je devrais être très fière. »

Je fixais ma mère du regard, incrédule. Qui était cette personne ? Je ne me souviens pas l’avoir entendu parler de cette manière, avant !

“Cette lecture m’a vraiment ouvert les yeux et maintenant, je me rends compte que j’étais dans l’erreur. Mais, c’est à moi de changer tout ça. Depuis le dîner de ce soir, ton père et moi avons discuté avec respect et en ayant le sens de l’écoute l’un l’autre. Je pense que nous n’avons pas été aussi proches depuis bien longtemps ! J’ai la ferme conviction que tout va s’arranger entre nous, Julia. Tu n’as pas à t’en faire pour ça. »

Carrément prise de court par les paroles de ma mère, j’ai eu les yeux fixés dans l’espace pendant quelques instants. Puis, de manière totalement inattendue, quelque chose d’important que j’avais complètement oublié, m’est brusquement  réapparue à l’esprit.

“Ah! J’ai complètement oublié de le dire! Il y a bien quelque chose de positif qui s’était passé depuis que j’ai lu le livre.”

“Ah, bon?” a-t-elle demandé. « Et de quoi s’agit-il ? »

« On nous a rendu nos devoirs de math, aujourd’hui. Je ne te l’ai pas dit mais j’y ai travaillé dur pour essayer d’avoir une bonne note. Et devine quoi ! J’ai vraiment eu un 20 ! Je n’avais encore jamais aussi bien bossé les maths, avant – c’était comme un miracle ! » me suis-je exclamée avec gaieté, retrouvant soudain toute mon énergie.

“Julia, c’est si merveilleux!” L’air heureux qui apparaissait sur le visage de ma mère m’a réellement remonté le moral. Mais, ensuite, sans prévenir aucunement, j’ai éclaté en sanglots.




La métamorphose ...

“Tout va rentrer dans l’ordre, mon Coeur!” Ma mère m’a prise dans ses bras en me caressant les cheveux comme lorsque j’étais petite. Honnêtement, je ne me rappelle plus de la dernière fois où elle m’avait fait un câlin. En tout cas, ça m’a fait un bien fou !
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C’était juste le moment où j’en avais réellement besoin : me rassurer en me faisant comprendre que tout allait s’arranger. Et pour la première fois, j’ai étalé tous mes problèmes. Je lui ai raconté tout ce qui n’allait pas entre Millie et moi et à quel point ça m’a mise en colère. Je lui ai aussi rapporté que j’appréhendais de me rendre à l’école le lendemain sans oublier de mentionner le groupe de camarades cools et à quel point je croyais que c’était important pour moi d’y être acceptée. 

Je me sentais tellement à l’aise de lui avoir confié tout ce qui me gênait. Et le meilleur dans tout ça, c’était qu’elle avait pris le temps de m’écouter sans me critiquer ou me dire que j’étais une idiote ou encore que je devrais grandir et passer à autre chose.

Au lieu de cela, maman m’a donné des conseils. Et sincèrement, je pense que c’est le meilleur conseil qu’elle m’ait donné.

“Julia,” a-t-elle dit tendrement mais fermement, “Aie en tête ce que tu veux qu’il t’arrive dans la vie, crois-y dur comme fer tout en restant positive. Et tu seras impressionnée par les miracles que tu peux te créer ! »

C’était comme si ma mère était devenue une personne différente. À cet instant précis, j’étais si ravie de voir qu’il s’agissait de ma propre mère. Je suis également si reconnaissante envers son amie pour nous avoir prêté son livre sur les rêves. Quel cadeau ! Et quelle énormes progrès déjà réalisés grâce à lui !

Maman m’a souhaité bonne nuit tout en me laissant plongée dans mes pensées. Il m’a fallu un bon moment avant de m’endormir. Les visions qui circulaient dans ma tête représentaient les rêves qui allaient se réaliser, j’en étais certaine.




Si désolée ...

Je ne dirais pas que c’était facile mais, je ne m’en suis pas mal sortie, la semaine suivante, à l’école. J’ai continué à m’asseoir à la même place, en classe, c’est-à-dire juste à côté de Millie. Je lui parlais brièvement sans me montrer cruelle ou méchante. Pendant les pauses de midi, je rejoignais les autres filles qui m’avaient acceptée dans leur groupe.  J’observais occasionnellement Millie et j’ai remarqué qu’elle était de plus en plus devenue l’une de ces élèves « cools ». Et même si je n’appréciais pas ce que je voyais, j’évitais toute critique ou commentaire.

Je n’ai pas cessé de tenter de regagner l’amitié qu’il y avait entre Millie et moi. Par contre, j’ai complètement changé d’avis en ce qui concernait Harry Robinson et du groupe que fréquentait Millie. Et je me suis maudit pour avoir considéré ne serait-ce que de me rapprocher d’eux alors que Sara y était impliqué.

Enfin, le weekend était arrivé. Je me suis donc rendue chez Blake, comme prévu. J’étais très impatiente d’autant plus que, lorsqu’on s’était rencontrés dans le bus, nous avions planifié de passer un peu de temps dans le studio de son père, vue que nous étions tous les deux de grands mélomanes. 

Le père de Blake est un batteur remarquable mais il joue aussi de la guitare, il possède d’ailleurs plusieurs instruments dans son studio. Je me suis emballée lorsqu’il m’a dit que je pouvais me servir de l’une de ces guitares, du moment que je fais attention. Il m’a même appris certains accords de chants populaires et, en un rien de temps, je suis arrivée à en jouer raisonnablement bien. Il a été très impressionné de la souplesse avec laquelle j’apprenais. J’étais très fière de moi.

Pendant ce qui semblait être plusieurs heures, Blake jouait de la batterie alors que je grattais les cordes d’une des guitares de son père. C’était le moment le plus amusant que je n’ai jamais eu depuis très longtemps.

On a décidé de refaire la même chose le weekend suivant. J’étais si ravie d’avoir Blake comme ami. J’avais déjà hâte de retourner avec lui dans le studio de son père. Il était finalement l’heure pour moi de partir et, après un réticent au revoir, je suis rentrée chez moi.

Plus tard, le même après-midi, en ouvrant la porte d’entrée, j’ai entendu le téléphone sonner. Je me suis dépêchée de répondre mais, le temps de décrocher et de dire allo, l’interlocuteur avait déjà raccroché. En allant dans la cuisine pour prendre un goûter léger avant le dîner, le téléphone a sonné une deuxième fois. La voix familière à l’autre bout du fil était si inattendue que je suis restée raide, tellement j’étais choquée.

“Julia ! Ne raccroche pas, je t’en prie ! ». Un moment s’est passé avant que je ne réalise que Millie pleurait. « Est-ce que je peux passer ? » a-t-elle supplié. « J’ai vraiment besoin de te parler ! » Au son de sa voix, elle paraissait très contrariée. C’est pourquoi, j’ai accepté même si j’allais spontanément lui dire que j’étais occupée.

Anxieuse, je l’attendais à la porte d’entrée, ne sachant pas à quoi m’attendre. Pourquoi voulait-elle tout à coup me voir ? Pourquoi est-elle si fâchée ? J’ai commencé à paniquer car je redoutais une très mauvaise nouvelle. Mais pourquoi moi pour en parler ? Je n’arrêtais pas de me poser toutes ces questions alors que je l’attendais, inquiète.

Quand j’ai entendu la porte sonner, je l’ai immédiatement ouvert. C’était Millie tout en pleurs, le visage recouvert de larmes.

“Je suis tellement désolée, Julia,” a-t-elle dit en pleurant. « Est-ce que tu pourrais me pardonner, un jour ? »

––––––––
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Bouche bée, je la regardais, complètement choquée par ses propos.

“Viens, monte dans ma chambre,” ai-je répondu. « Et dis-moi ce qui se passe. »

“Ils ont été cruels avec moi,” a-t-elle dit en sanglotant alors qu’elle s’asseyait sur mon lit. Ils m’ont invitée à les rejoindre au centre commercial aujourd’hui et quand j’y étais, ils m’ont tout simplement ignorée. »

“De qui tu parles, Millie?” ai-je demandé même si je connaissais la réponse.

“Sara, Harry et leurs potes,” a répondu Millie toujours en pleurant. « D’abord, ils ne m’ont même pas adressé la parole et ensuite, ils ont commencé à se moquer de moi. Ils parlaient entre eux à voix basse. Ils étaient si méchants. C’était humiliant ! Je ne savais pas quoi faire !»

“Je pensais qu’Harry m’aimait bien,” a-t-elle ajouté sans s’arrêter de pleurer. «Mais, c’est le pire de tous ! Il pense qu’il est trop cool et, du coup, il rabaisse tout le monde. Et ils passent leur temps à parler sur le dos des autres, à l’école. Ils inventent des mensonges. C’est horrible ! »

Je regardais Millie tout en ressentant de la pitié pour elle. J’étais sincèrement désolée pour elle. Ce n’était pas de sa faute si elle avait été manipulée par cette bande de vauriens. Ça aurait pu facilement m’arriver aussi. J’avais été, au début, attirée par ce groupe. Je pensais qu’être un des leurs allait faire de moi quelqu’un de cool mais, ce qu’il y a entre eux, ce n’était certainement pas de l’amitié sincère. Et je n’arrivais pas à croire comment j’ai pu être aussi obsédée par Harry, d’ailleurs. Il s’est avéré être le roi des cons !

“S’il te plaît, Julia, pardonne-moi ! » a imploré Millie. « Tu es ma meilleure amie et tu le resteras pour toujours ! Je suis tellement désolée d’avoir été si injuste avec toi. Je ne te mérite pas comme amie. Mais, je t’en supplie, dis que tu me pardonnes ! »

Tous ces horribles souvenirs ainsi que ces moments éprouvants où je pensais avoir perdu ma meilleure amie ont disparu en l’espace d’une seconde. En quelques minutes, Millie et moi étions redevenues les meilleures amies du monde.

Juste comme ça, sans raison, un autre de mes rêves s’était réalisé.

J’ai pu récupérer ma meilleure amie. Et, qui plus est, mes parents avaient l’air de bien s’entendre depuis quelques jours, encore mieux qu’avant. Que vouloir de plus !




Une guitare ...

Millie a fini par dormir à la maison. On a passé des heures ensemble dans ma chambre à faire des choses marrantes comme nous mettre du vernis sur les ongles des doigts et des orteils, écouter de la musique ou encore nous inventer de nouveaux pas de danse. Millie m’a tressé les cheveux ; elle s’en sort d’ailleurs très bien. Je ne sais même pas comment elle y arrive. On a bavardé et on a tellement rigolé que maman est entrée, curieuse de savoir ce qui nous amusait tant. C’était comme au bon vieux temps. J’étais comblée de voir Millie refaire partie de ma vie, en tant que meilleure amie.

Le lendemain, on a décidé d’aller chez elle puisque j’avais l’envie irrésistible de réessayer sa guitare magnifique. Cependant, en arrivant chez elle, elle m’a demandé de monter dans sa chambre car elle devait parler à sa mère pendant quelques minutes.

J’ai pensé cela judicieux. Sans perdre de temps, je suis montée dans sa chambre et sans hésiter, j’ai prudemment retiré la guitare de son boîtier. M’installant confortablement sur son lit, sa guitare dans les mains, je ne pouvais me sentir plus heureuse. Au bout de 20 minutes, Millie est entrée, suivie de sa mère. À en voir leurs visages, elles avaient l’air si sérieux que j’ai commencé à paniquer, pressentant une mauvaise nouvelle.

« Julia, » a dit Millie sur un ton grave. « On a quelque chose à te dire ! »

J’ai senti un nœud au niveau de l’estomac. Je ne savais pas du tout à quoi m’attendre. « Qu’est-ce qui ne va pas ? » me suis-je exclamée.

Millie a subitement éclaté de rire puis elle a dit: “Rien du tout; en fait, j’ai plutôt une très bonne nouvelle. »

“Pourquoi tu m’effraies comme ça?” me suis-je écriée. « Je pensais vraiment que quelque chose de mal s’était passé ! » Je n’avais aucune idée de ce dont elle allait me parler mais le sentiment d’anxiété ressenti au fin fond de mon estomac s’est très vite transformé en de l’impatience mêlée à de la joie.

Millie ne s’est pas fait prier pour déverser ses mots : « Maman et moi , nous nous sommes mises d’accord pour te prêter ma guitare. Tu peux en jouer aussi longtemps que tu voudras ! » Le large sourire que faisait Millie illuminait son visage.

Je l’ai regardée, complètement incrédule. Puis, mon regard s’est décalé vers sa mère avant de retourner vers  Millie. « Qu’est-ce que tu veux dire ? » ai-je demandé. « Ta guitare est encore toute neuve. Je ne comprends pas.”

“Millie n’est pas intéressée par l’apprentissage de la guitare, Julia. Elle l’a depuis quelques semaines mais elle n’en joue jamais,” a gentiment expliqué Mme Spencer. « Je m’y attendais mais elle avait insisté pour apprendre à jouer de la guitare. Autant qu’on s’en serve plutôt que de la voir rangée dans le placard. Et je sais que tu en prendrais bien soin. »

“Mais, je ne peux pas ...,” ai-je bégayé.

« Tu raffoles d’apprendre à en jouer, c’est plus qu’évident, » a-t-elle continué. « Ça nous ferait très plaisir que tu saisisses l’opportunité. Tu es une amie tellement fidèle à Millie et elle aimerait faire de même à ton égard. Et qui sait, peut-être qu’en te regardant jouer, ça l’inspirerait à la reprendre. Mais pour l’instant, c’est la tienne. »

Je regardais Mme Spencer puis, encore une fois, j’ai déplacé mon regard vers Millie.

“Tu as un don naturel, Julia. Tout le monde l’a remarqué. » Millie parlait joyeusement. Je voyais clairement que c’était ce qu’elle voulait. Tu es bien mieux placé que moi pour apprendre à jouer. Je n’ai pas la musique dans le sang. »

Mme Spencer est sortie pour nous laisser discuter. Millie s’est assise sur son lit, près de moi et elle a poursuivi sincèrement : « Je la voulais dans le seul but de me rapprocher de ces jeunes, à l’école. Mais, je ne veux plus avoir à faire avec eux. Et on ne sait jamais. Ton anniversaire approche. Quand tes parents verront à quel point tu es heureuse d’en jouer, ils pourraient t’en acheter une.”

J’étais sans voix. Je ne savais pas quoi dire. Les larmes qui ont coulé sur mes joues n’étaient pas des larmes de tristesse mais bien celles de joie. Ma meilleure amie était, de nouveau, à mes côtés. Ma meilleure amie, qui était la personne la plus généreuse au monde, m’a offert le cadeau le plus merveilleux que je n’ai pu imaginer. Sur le moment, j’ai su que ce n’était pas la guitare qui m’a rendue si reconnaissante mais l’amitié de Millie. Honnêtement, J’AVAIS une meilleure amie. J’ai ressenti que j’étais la fille la plus chanceuse de toute la planète ! 

Cette nuit-là, de retour à la maison, j’ai pris place, sur le lit de ma chambre, la brillante guitare électrique rose dans les mains, grattant quelques nouvelles notes sur lesquelles je m’étais entraînée toute l’après-midi. Dieu merci pour You Tube et les cours pour débutants que j’avais trouvés. Et dieu merci pour mon amie Millie ! 
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Maman m’a simplement souri. Son regard me disait qu’elle savait à propos de Millie et Mme Spencer. Oui, mes rêves étaient en train de se réaliser. C’était comme un miracle. J’étais plus que jamais reconnaissante envers la vie.

J’entendais les rires de maman et papa d’en bas. Rien que ça, était comme de la musique qui me chatouillait les oreilles. Je n’avais pas entendu de tels sons depuis tellement longtemps.

Pour la première fois, depuis des semaines, j’avais réellement envie d’aller à l’école le lendemain. Je me demande ce que les prochains jours me réservent encore de si merveilleux.




Ça se réalise ...

Millie et moi avions passé la pause de midi avec le groupe sympa de filles que j’avais fréquenté pendant les deux dernières semaines. C’était génial de pouvoir faire partie d’un grand groupe, surtout parce qu’elles étaient réelles et vraiment très gentilles.

Plusieurs fois, j’ai remarqué que Sara, Harry et les autres nous observaient en pouffant de rire. Il s’agissait manifestement de nous mais nous avons juste choisi de les ignorer et de nous concentrer uniquement sur les camarades avec lesquels nous voulions être. La preuve, c’est que ça a marché puisqu’au bout d’un moment, le groupe que nous ne prenions plus pour « cool » paraît ne plus s’intéresser à nous. Ils ont même complètement arrêté de nous importuner, ce qui est super. Une fois de plus, c’était amusant d’être à l’école.

Puis, un après-midi, juste après la pause déjeuner, Mr Casey notre professeur de musique est entré dans notre classe, sans crier gare, demandant à Mme Jackson s’il pouvait me parler.

Me demandant ce qu’il voulait, je suis allée le voir à la porte d’entrée où il m’attendait. Les paroles qui sortaient de sa bouche m’ont complètement prise par surprise. 

“Julia, j’ai su que tu étais très motivée pour apprendre à jouer de la guitare,” s’est-il empressé de dire en espérant une confirmation.

“Euh, oui,” ai-je répondu avec hésitation. « J’aimerais tant assister à vos cours mais mes parents n’en n’ont pas vraiment les moyens pour le moment. J’essaie donc de me former moi-même en visualisant des vidéos sur You Tube. »

“Eh bien, le père de Blake Jansen est un ami à moi. C’est un très bon musicien et je respecte son opinion. Il pense que tu as un don naturel pour la musique. C’est pourquoi, j’aimerais t’offrir une bourse, ce qui te permettra de prendre des cours gratuits toute l’année. »

Je le regardais avec confusion. Je n’étais pas complètement sûre d’avoir saisi ce qu’il venait de me dire.

“C’est quelque chose que je voulais introduire au programme musical de l’école de cette année,” a-t-il continué. « Quelques autres élèves profitent déjà de ce programme basé sur un système de bourse. » Il m’a regardée, attendant ma réponse.

« Oh, mon dieu ! » Alors que tout ce qui venait de dire commençait à avoir un sens pour moi, je pouvais à peine contenir toute cette excitation qui bouillait à l’intérieur de mon être. « Ce serait vraiment extraordinaire ! » L’immense plaisir que j’ai éprouvé sur le moment était indescriptible. J’avais l’impression de sauter comme un cabri tellement j’étais contente.

« Oui, mais il me faudrait la permission de tes parents, d’abord, » a-t-il expliqué. « En rentrant, parles leurs-en ce soir et s’ils sont d’accord, alors tu m’apporteras cette autorisation remplie demain. Ensuite, nous pourrions planifier tes séances de musique. » En me remettant la feuille, je sentais l’envie irrésistible de vite retourner dans la classe pour informer Millie de la superbe nouvelle. 

« Mais, il reste une condition, » a-t-il affirmé fermement.

“Oui,” ai-je répondu avec prudence. « De quoi s’agit-il ? »

“Pour avoir droit à une bourse, tu dois assister régulièrement aux cours pour t’entraîner. Tout est expliqué sur le formulaire. C’est un genre de contrat qu’il faut que tu signes, toi ainsi que tes parents. Je n’offre des bourses qu’aux étudiants qui comptent réellement s’engager et qui me promettent d’être présents régulièrement, disons au moins 5 heures de cours par semaine. »

“Oh, mais c’est parfait pour moi!” ai-je répondu, avec soulagement. « Il n’y aura aucun problème. Vous pensez que je pourrais commencer demain ? »

Il m’a fait un grand sourire, content apparemment de voir à quel point j’avais hâte de m’y mettre. « Remets-moi le formulaire signé et on en reparlera demain. »

“C’est génial, Mr Casey. Merci beaucoup!” Je sautillais sur place tellement j’étais heureuse. Enfin, il était parti. Je me suis précipitée pour rejoindre ma place, si ravie de voir que, dans un instant, la sonnerie allait se faire entendre et que j’allais pouvoir partager  l’incroyable nouvelle avec Millie.

Et aussi, j’étais impatiente de retrouver Blake dans le bus car je devais le remercier énormément, lui et son père.

C’était absolument impressionnant. En montant dans le bus cet après-midi-là, il m’est venu à l’idée que mes rêves étaient vraiment en train de se réaliser. Je me devais être si reconnaissante pour tout ce qui m’arrivait. Je me suis souvenu de ce principe expliqué dans le livre ... Être reconnaissant pour toutes les merveilleuses choses que tu as déjà, c’est t’offrir encore plus de choses pour lesquelles tu pourras être reconnaissant.

Eh oui, la gratitude était, en grande partie, la raison pour laquelle mes rêves sont devenus réalités. À ce moment même, j’ai senti que j’étais la fille la plus chanceuse de toute la planète.




Le Bonheur ...

Ma première leçon avec Mr Casey était incroyable. Je ne voulais pas que ça se termine ! Cet après-midi-là, dès que j’ai franchi la porte d’entrée de la maison, j’ai foncé droit dans ma chambre pour m’entraîner.

“Le seul problème qui me paraît évident, » a dit maman, en fronçant légèrement les sourcils, « c’est que tu vas passer tellement de temps à jouer de la guitare que tu n’en auras plus pour faire tes devoirs. »

“Maman!” ai-je dit avec un large sourire, « je te promets d’être à jour concernant mes devoirs. » Et comme une pensée après coup, je me suis levée d’un bond, la guitare toujours entre les mains, je lui ai soudainement donnée un gros câlin.

« Mille fois merci de m’avoir donné la permission de jouer de la guitare ! J’en suis amoureuse ! »

“Je vois ça,” a-t-elle répondu avec un beau sourire. « Je suis très impressionnée de voir que tu apprends si vite ! »

« Moi aussi ! » s’est exclamé Matt alors qu’il passait devant ma chambre. “Je n’aime pas le dire, mais oui, sœurette, tu es vraiment excellente!”

Venant de la part de mon frère, c’était le compliment du siècle.

J’étais si heureuse. C’était extraordinaire de voir à quel point les choses ont changé dans la maison. Matt était sur le point de sortir avec sa petite amie Lily, avec l’accord de maman et papa.
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Et ça, c’était bien un miracle ! Il n’y avait pas l’ombre d’un doute !

En extase, j’ai légèrement ajusté le volume de mon amplificateur tout en écoutant la toute dernière chanson sortie. Je n’ai plus le droit de me plaindre, me suis-je dit en posant précautionneusement la guitare dans son boîtier. Il était temps pour moi de faire mes devoirs.

Assise à mon bureau, les livres ouverts devant moi, je reconsidérais les évènements des semaines précédentes. La vie de toute une famille a complètement changé grâce à un livre mauve spécial qui avait intentionnellement été posé au bon endroit afin que nous puissions le lire.

“Heureusement que j’ai pris la décision d’en connaître le contenu, » Avec un sourire radieux, je me suis concentrée, avec plaisir, sur mes exercices de math.






Mon rêve devient réalité ...

“Julia, quel rôle aimerais-tu jouer si tu devais faire partie d’un groupe de musique?” a demandé Mr Casey, un après-midi, juste après le cours. La réponse à cette question était on ne peut plus claire, vu l’expression de mon visage.

« Comme j’organise deux groupes pour ceux qui seraient intéressés, j’ai pensé que ce serait super si tu faisais partie des guitaristes. »

“Ce serait le moment le plus excitant de toute ma vie!” me suis-je exclamée. Puis, après quelques instants, je lui ai demandé : « Est-ce que vous avez pensé aux batteurs ? »

Il a répondu avec un joli sourire : “Je pense que Blake Jansen ferait l’affaire.”

En grimpant dans le bus, cet après-midi-là, je ne pouvais ôter ce sourire radieux qui m’illuminait tout le visage. En m’affalant sur le siège que Blake me réservait toujours, j’ai dit tout en souriant : « Mr Casey est en train de former un groupe de musiciens. Et devine qui il a choisi comme guitariste ? »

“Julia!” s’est-il exclamé. “C’est toi, c’est ça!” Son beau visage joyeux ne me rendait pas indifférente. Je sentais que mon cœur allait s’arrêter. 

« Et devine qui il aimerait avoir comme batteur ?” Je le regardais droit dans les yeux.

“Moi?” a-t-il demandé avec espoir.

“Et qui d’autre?” ai-je répondu sur un ton taquin.

“Waw, c’est trop génial!”

“Je le sais,” ai-je répondu. “C’est un rêve qui devient réalité!”

Lorsqu’il m’a pris la main juste à ce moment-là, j’ai ressenti des frissons  tout au long du dos et ça m’étouffait.

« Julia, » a-t-il dit. « Est-ce que tu veux sortir avec moi ? Je veux dire réellement sortir ensemble – comme des amoureux ? »

Sans aucune hésitation, j’ai répondu : « Je le veux bien, Blake. Ce serait formidable ! »

Silencieux, nous étions assis côte à côte, mains dans la main, désirant que ce trajet dans le bus nous menant à nos maisons ne s’arrête jamais.

[image: image]


Découvre la suite dans ...

Le Journal intime de Julia Jones

Livre 4

- Mon premier petit Ami -
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Tu peux continuer à lire et découvrir d’autres aventures de Julia et de ses amis dans son prochain livre de la série ...

Le Journal intime de Julia Jones –Livre 4

Mon premier petit Ami

Ce livre continue avec les aventures de Julia Jones, toujours pleins de suspens, d’excitation et d’amitié très spéciale. Parmi les amitiés, il y en a une en particulier qui fait rêver Julia.

Mais, les choses ne se passent pas toujours comme on le prévoit, surtout lorsque Sara décide de prendre le dessus. Julia est alors forcée de créer la réalité qu’elle veut dans sa vie en essayant de faire en sorte que les choses se passent exactement comme elle le veut, elle.

Une histoire réconfortante et inspirante que toutes les jeunes filles vont certainement en raffoler.

Katrina Kahler

Traduit par Hanène Baatout
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––––––––

Votre Critique ainsi que Vos Recommandations Personnelles Feront Toute la Différence

––––––––

Les critiques et les recommandations personnelles sont essentielles pour le succès d’un auteur. Si vous avez aimé ce livre, veuillez, s’il vous plait, en faire une critique, même si cela ne représente qu’une ligne ou deux, et parlez-en à vos amis. Cela aidera l’auteur à vous donner d’autres livres et permettra à d’autres de profiter également du livre.  

––––––––

Votre soutien est largement apprécié !
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––––––––

Êtes-Vous à la Recherche d’Autres Bonnes Lectures ?

––––––––
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––––––––

Vos Livres, Votre Langue

––––––––

Babelcube Books permet aux lecteurs de trouver de bonnes lectures en jouant le rôle d’entremetteur entre vous et votre prochain livre.

Notre collection consiste en des livres publiés par Babelcube, un marché qui uni des auteurs indépendants et des traducteurs afin de distribuer, mondialement, leurs livres dans plusieurs langues. Les livres que vous trouverez ont été traduits afin que vous puissiez découvrir de fantastiques lectures dans votre langue.

Nous sommes fier de vous fournir les livres du monde.

Si vous voulez en savoir plus sur nos livres, surfer sur notre catalogue et vous inscrire à notre newsletter pour connaître nos dernières publications, visitez notre page web : 

www.babelcubebooks.com 
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